
Ce mois de février nous a permis de célébrer et 
honorer le Coeur de Marie et peut-être avons-nous fêter 
l’évènement de manière particulière dans nos différents 
groupes. Nous profitons de ce bulletin pour redécouvrir 
ensemble ce qui habitait st Jean Eudes lorsqu’il a institué 
cette dévotion. Pour certains, cela est sans doute déjà 
bien connu, mais peut-être n’est-il pas inutile d’y 

revenir, en pensant aussi à ceux et celles qui ont pu rejoindre nos groupes plus récemment.  
Le texte que nous proposons à votre méditation est tiré du  livre “Parler de Marie 

d’hier à aujourd’hui”, sous la direction de Pierrette Daviau. (Extraits du chap. 3 de Rénald 
Hebert, eudiste).  

 
 

 
 

Pour st Jean Eudes, toute attention portée à Marie dans la vie spirituelle et dans la 
prière nous conduit nécessairement à Jésus. On honore Marie, avant tout et toujours parce 
qu’elle est Mère de Jésus. La dévotion à Marie telle que le missionnaire st Jean Eudes la 
présente est tellement inséparable du lien des baptisés à Jésus qu’il n’hésite pas un instant à la 
proposer comme une exigence de la vie chrétienne. Vient ensuite l’affirmation fondamentale 
de la dévotion à Marie telle qu’il la vit lui-même, affirmation qui nous ramène au mystère de 
l’Incarnation et au lien tout particulier de Jésus à Marie sa mère : 

Il nous faut regarder et adorer son Fils en elle, et n’y regarder et adorer que lui. Car 
c’est ainsi qu’elle veut être honorée, parce que d’elle-même et par elle-même elle n’est rien, 
mais son Fils Jésus est tout en elle : il est son être, sa vie, sa sainteté, sa gloire, sa puissance 
et sa grandeur. (OC 1 p.338). 

La référence de tout notre être à Marie, après Dieu, prend-il bien soin de 
préciser, est orientée vers la gloire, l’honneur et les louanges de son Fils. 

Dans la maturation spirituelle de st Jean Eudes, la dévotion à Marie s’est approfondie 
et intériorisée graduellement, à l’aide du symbole du Cœur, qui exprime la totalité de 
l’être, l’intériorité, l’union intime, l’amour. Sa dévotion au Cœur de Marie remontait à sa 
plus tendre enfance. Dès ce moment il avait « consacré » au Cœur de Marie « son cœur, son 
corps, son âme » et toutes les « dépendances et appartenances  de son être et de sa vie » pour 
le temps et pour l’éternité.  

Il est intéressant de découvrir la richesse de signification que le symbole du cœur a 
prise dans l’expérience spirituelle de st Jean Eudes, dans son enseignement et ses écrits.  

En parlant du Cœur de Marie, Jean Eudes mentionne trois cœurs, le cœur 
corporel, le cœur spirituel, le cœur divin en s’empressant toujours d’ajouter cependant 
que ces trois cœurs n’en font qu’un. Il emploie aussi cette expression en parlant du Cœur de 
Jésus. 

Il y a trois Cœurs dans Notre Seigneur Jésus-Christ, qui ne sont néanmoins qu’un 
seul Cœur, son Cœur corporel, qui est la plus noble portion de son sacré corps ; son Cœur 
spirituel, qui est la partie supérieure de son âme sainte, et son Cœur divin, qui est le Saint-
Esprit, lequel est le centre de son Cœur. (OC VI p. 97-99) 

Jean Eudes explique ensuite plus longuement, selon cette présentation en trois étapes, 
de l’extérieur vers l’intérieur, le lien intime entre le Cœur de Jésus et le Cœur de Marie, pour 
en arriver à cette conclusion : « Et ainsi voilà trois Cœurs en Jésus, qui ne sont qu’un Cœur, 
et un Cœur tout divin, duquel on peut dire véritablement que c’est le Cœur de la très sainte 
Vierge. » (Ibid.) 

L’expression « Cœur divin de Marie » ne tend pas à faire de Marie l’égale de Dieu 
mais, bien au contraire, à indiquer qu’elle a été totalement disponible à l’action de Dieu 
en elle. 



 Qu’est ce que le Fils de Dieu est dans sa divine Mère, sinon le cœur de son  cœur et 
le seul principe de tous les mouvements, usages et fonctions de sa très sainte vie ? N’oyez-
vous pas saint Paul qui nous assure que c’e n’est plus lui qui vit mais que c’est Jésus qui 
vit en lui ?[…]Qui peut douter que le Christ soit vivant dans sa précieuse Mère et qu’il ne 
soit la vie de sa vie et le Cœur de son Cœur  d’une manière incomparablement plus 
excellente que dans saint Paul et les autres fidèles ?  

Nous reconnaissons là appliquées au Cœur de Marie, les perspectives énoncées dans 
Vie et Royaume : nous sommes en présence d’une grâce particulière et d’un chemin de vie 
spirituelle dans lequel tous les disciples de Jésus sont invités à s’engager.  

Il est donc important de ne pas séparer Marie de nous, et nous de Marie. Elle est 
humaine et d’une certaine manière « chrétienne » comme nous, c’est-à-dire qu’elle a été la 
première à vivre totalement une union très intime avec Dieu en Jésus. Nous sommes tous 
appelés à une semblable intimité comme membres du Corps mystique du Christ. Une 
fois encore la dévotion à Marie telle que présentée par Jean Eudes et enrichie du symbole du 
Cœur nos conduit directement à Jésus et plus profondément même à l’ineffable mystère de la 
Trinité.      

  
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 
Pour notre méditation  

Vous tous qui avez soif, venez boire à cette source. Hâtez-vous ! Pourquoi différez-
vous d’un seul moment ? Vous craignez de faire tort à la bonté de votre Rédempteur si vous 
vous adressez au Cœur de sa Mère ? Mais ne savez-vous pas que Marie n’est rien, n’a rien, et 
ne peut rien que de Jésus, par Jésus et en Jésus ? Que c’est Jésus qui est tout, qui peut tout et 
qui fait tout en elle ? Ne savez-vous pas que non seulement Jésus est résidant et demeurant 
continuellement dans le Cœur de Marie, mais qu’il est lui-même le Cœur de son Cœur et 
qu’ainsi venir au Cœur de Marie, c’est venir à Jésus ; honorer le Cœur de Mari, c’est 
honorer Jésus, invoquer le Cœur de Marie, c’est invoquer Jésus ? 

 
 

 
 

Intentions de prières 
Nous pouvons prier particulièrement pour Olivier Michalet et Romain Drouaud qui 

seront incorporés à la Congrégation des Eudistes le dimanche 25 février à Douvres. Nous 
rendons grâce et les confions au Cœur aimant de Jésus et Marie. 
 
Infos diverses 
Bulletin de mars rédigé par le groupe du Val d’Orge  
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